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============= 
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Recettes et Debours arr@tes au 31 decembre 1959. 
3. Approbation du Rapport annuel pour l'exercice 1959. 
4. Activite de l'Institut depuis la derniere seance. 
5. Statut futur de l'Institut. 
6. Divers. 
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Ch. VANDER ELST 
The Marquess of WILLINGDON Membres 
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MM. P.STANER Inspecteur Royal
H.DE SAEGER Secretaire du Oomite de DirectiC)::' 
G.NUYTEN Chef du secretariat administra­

tif 
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EXCUSES OU ABSENTS 

~~. 	 Horace M.ALBRIGHT 
le Comte -ll..de BEAUFFORT 
C. CAMBOURl~AC 

R.L.E.DRESCHFIELD 

lvi. DUBUISSON 

10 Baron van HARlma~ thoe SLOOTEN 

J-?HARROY 

J.i'. JURI ON 

F3irfield OSBORN 

];.STOFFELS

P.TERACHE 

J-L.TROCHAIN Membres 


La seance est ouverte sous la presidence de Monsieur V.Vl\N STru~ELEN. 

En ouvrRnt la seance Ie President salue les membres etrangers
qui 	assistent a l'Assemblee Generale de la Commission. 

1. APPROBATION DU PROCES-VERBAL DE LA. DERNIERE ASSEMBL,EE GENERALE. 

Le Proces-Verbal de la LXIeme Assemblee Generale, tenue Ie 19 
decembre 1959, est approuve. 

2. RAPPORT DU COMITE FIN.ANCIER. APPROBti.TION DE Lt~ SITUATION FIN.8.N­
CIERE E1' DU COMPTE DES RECETTES };'1't DEBOU!lli XRgETES .Au 31 
DEOEMBRE /) 959 • 	 ., 

RESOLUTION N° 150.- Le rapport du Comite Financier conclut a 
l'exactitude des comptes de l'Institut. La 
Situation financiere et le Compte des Recet­
tes et Debours arr@tes au 31 decembre 1959, 
sont ap~rouves tels qu'ils figuraient en 
annexe a l'Ordre du Jour. 

3. APPROBATION DU RA.FPORT ANNUEL POUR L'EXERCICE 1922. 

Le President developpe certains points du Rapport annuel pour
l'exercice 1959. 

RESOLUTION N° '151.- Ce rapport est ensuite approuve tel qu' il 
figurait en annexe a l'Ordre du Jour et sera 
transmis, sous cette forme, a M. le Ministre 
du Congo BeIge et du Ruanda-Urundi. 
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4. ACTIVITE DE L' INSJITUT DEPUIS LA DE~~IERE SR:'.i.NCE. 


PERSOmfEL DE L'INSTITUT 


a) Personnel administratif 


M. H.DE &~EGER, Secretaire du Comite de Direction, a assure la 
gestion des services administratifs pendant la periode sous revue. 

La Croix d'Officier de l'Ordre de la Couronne a ete decernee a 
M. H.DE &iEGER et celIe de Chevalier de l'Ordre de Leopold a M. 
G.NUYTID~, respectivement Secretaire du Comite de Direction et Chef 
du Secretariat Administratif. 

b) Personnel d'Afrig~ 

M. P.!v,[l.l.RI,IER, Conservateur du Parc National de l' Upemba , a re­
~ 	 jOint la Station de Lusinga, au Parc National de 1 'Upemba , Ie 20 

fevrier 1960, a l'expiration de son conge regulier. 

M. A.BOURY, Conservateur-adjoint a la Station de Kayo, au Parc 
National de l'Upemba, est rentre en conge Ie 15 avril 1960, apres
avoir accompli une prolongation de terme de trois moist 

M. D.PHILIPPET, Assistant au Parc National de la Kagera, a repris 
ses fonctions apres avoir passe son conge en Belgique du 4 fevrier 
au 3 mai ;i960. A sa demande il a ete autorise a abreger cette perio­
de, M. Ie Conservateur J" .HA.EZi~ERT se trouvant seul au Pare National 
de la Kagera. 

M. P.BOUau~ERT, assistant a la Station de Rumangabo, se trouve 
en conge depuis Ie 6 avril 1960. 

A ce jour la situation du personnel se presente comme suit: 

M. M.MICHA, Conservateur en Chef 

PARC NATIONAL .ALBERT - Station de Rumangabo 

WL. M.MICH.\., Conservateur du Parc National Albert 
G.ROUSS~\U, Conservateur-adjoint
P.BOUQU.l.ERT, Assistant (en conge) 

- Station de la Rwindi 

~~. Ie Comte CI.CORNET d'ELZIUS, Conservateur 
P.RiERT, Delegue aux Visites 

- Station de Mutsora 

M. O.KINT, Conservateur-adjoint 
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- Station de Rutshuru 

M. 	 J. VERSCHURE...T'J, Charge de mission scientifique 
permanent 

PARC NATION;:l.L DE LA. KAGERA 

WJlVl. 	 J • Hil.EZAERT, Conservateur 
D.PHILIPPET, Assistant 

PARC NATIONAL DE LA GARAlVIBA. 

100. 	 ~.ORY, Conservateur-adjoint , Conservateur a.i. 
du Parc National de la Garamba 

F.MIESSE, Assistant 

P..lRC N.ATIONAL DE L' UPEMR\. - Station de Lusinga 

MM. P.W~RLIER, Conservateur du Parc National de 
1 'Upemba

J.de WILDE, Conservateur 

- Station de Kayo 

IvIT·1. 	 li... BOURY, Conservateur-adj oint (en conge) 
C.FRANru~RT, Assistant d~ 1ere classe 

c) Missions scientifiques 

Au mois de janvier M. J.VERSCHUREN, Charge de mission permanent, 
a explore les volcans Nyamuragira et Nyiragongo. L'etude de la faune 
des mammiferes dans Ie cratere du Nyamuragira, a environ 3.000 m d I al·~ 
titude, a retenu son attention. II a pu y noter, directement ou indi­
rectement, la presence de 1 'Elephant, du Tragelaphe, du Daman, du 
Leopard et de la Genette. Les fumerolles ne sont nullement evitees 
par ces mammiferes. Ce sont surtout les elements ecologiques, en rap­
port avec les petits rongeurs qui ont ete Ie sujet de ses recherches. 

Durant Ie mois de fevrier il s'est consacre a 1 'exploration du 
Parc National de la Kagera ou il a fait des observations sur la den­
site numerique de la faune. Les petits mammiferes ont ete etudies in­
tensivement. Dans l'ensemble, les petits Rongeurs sont essentiellement 
differents de ceux du Kivu et presentent un caractere Est-A£ricain 
tres marque. Una serie d'especes non recoltees anterieurement a en­
richi les collections. 

En parcourant la for@t primaire de la Moyenne Semliki au cours du 
mois de mars, M. VERSCHUREN a pu, a nouveau, verifier la relative pau·~ 
vrete de la faune des grands mammiferes. Ceux-ci ont une predilection
evidente pour la vegetation secondaire et la savane. Le m~me fait se 
constate pour les petites especes egalement. 
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En collaboration avec M. X.MISONl\fE, Professeur a l'Universite Lo­

vanium, M. VERSCHUREN a aborde une etude apP1.'ofondie des rongeurs du 
Parc National de la Kagera durant Ie mois d'avril. 

M. Ie Docteur .:.·l..KORTI-,,-iUDT s' est rendu au Parc National Albert en 
vue de completer ses observ~tions sur Ie comportement des singes, la 
partie experimentale de son programme ayant eta realisee en dehors 
des Parcs Nationaux. 

M. G.SCHALLER a poursuivi l'etude de la biologie des gorilles de 
montagne. Installe depuis plusieurs mois au g1te de Kabara, dans Ie 
secteur du Mikeno, il a pu faire des observations sur six bandes de 
gorilles. Ses derniers rapports tont etat des relations etroites en­
tre la mere et son jeune qui s'etendent sur plus de trois ans. II 
estime que Ie nombre de gorilles dans Ie Parc National Albert s'ele­
ve probablement a environ 350 individus, la plus forte concentration 
se trouvant dans la region situee entre Ie Mikeno, Ie Visoke et Ie 
Karisimbi. 

M. G.SCF~\LLER a remis un rapport alarmant sur la menace dont est 
l'objet Ie sanctuaire des gorilles du Parc National Albert, a la sui­
te de la PEmetration des troupeaux de betail venant du Ruanda. Devant 
une situation toujours plus grave, a laquelle les autorites n'ont pu 
trouver une solution satisfaisante, 1 'opinion internationale a ete 
alertee. 

M. H.HEDIGER, Directeur du Jardin Zoologique de ZUrich, accompa­
gne de son as~tant, M. BL\NCPAIN, s'est rendu dans les Parcs Natio­
naux Albert, de la Kagera et de la Garamba, pour y proceder a des 
observations comparatives sur la psychologie animale en relation avec 
les etudes qu'il y a faites en 1948. 

ACTIVITE GENER\LE-
Statut futur de l'Institut 

Interroge sur·le sort futur de l'Institut, Ie Ministre du Congo 
BeIge et du Ruanda-Urundi a signale que ses services etudient la 
question et que Ie Gouverneur General a ete invite a saisir Ie Colle­
ge executif des divers aspects de ce probleme. On deplore qu'a un mois 
de la passation des pouvoirs de la Belgique a un Etat congolais inde­
pendant, Ie statut futur de l'Institut n'ait pas encore ete fixe et 
que, malgre de nombreuses demarches, aucune directive n'ait ete don­
nee sur l'orientation de ses activites. 

Le Ministre a suggere que l'Institut mene une propagande dans les 
milieux politiques congolais. Des instructions dans ce sens avaient 
deja ete dOILDces au personnel d'Afrique. 

M. M.MIGW\ a etabli un memorandum, a la demande du Ministre des 
Affaires Economiques et des Finances du Congo BeIge et du Ruanda­
Urundi, dans lequel il expose des considerations sur les aspects de 
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la situation des Parcs Nutionaux du Congo Belge en relation avec la 
prochaine pI'ise de pouvoir des autorites congolaises. 

Pour repondre aux necessites du moment, et en execution des dis­
positions de l'article 20 du Decret constitutif de l'Institut, des 
Comites locaux seront constitues dont les membres seront designes
parmi les autorites congolaises. 

EFFORT 	 D'AUSTERITE BUDGETAIRE 

Le Ministre du Congo Belge et du Ruanda-Urundi a fait savoir qu' i.l 
etait indispensable que les organismes dependant des pouvoirs publics
du Congo Belge s'alignent sur la politique d'economie mise en oeuvre 
par l'Administration. 

Le Ministre a ete informe que des mesures avaient deja ete prises
dans ce serlS; en outre, tou"Ges les depenses qui ne sont pas stricte­
ment indi.spensables ont ete supendues et les travaux de construction 
arr@tes. 

VOYAGE 	 D'INS:PECTION 

M. Ch.VANDER ELST, Membre du Comite de Direction, a visite les 
Parcs Nationaux du Congo Belge entre Ie 12 fevrier et le 11 avril 
1960. II a consigne dans un rapport les considerations que lui sug­
gere son voyage d'inspection. 

farc National Albert 

Station de Rumangabo 

Les litiges relatifs aux limites du Parc Na"t;ional Al bert, en re­
gion de Rugari-Kakomero-Rutshuru, seront regles sur Ie terrain aI' oc"­
casion de l'abornement qui doit y @tre effectue. En ce qui concerne 
la limite, designee a l'alinea 16 de l'annexe au Decret du 12 novem­
bre 1935 comme et~nt constituee par une droite joignant Ie confluent 

'-' 	 des rivieres Rutshuru et Rugera, enonce qui est apparemment errone 
par suite d'une canographie incorrecte, la solution d'adopter comme 
nouveau point-limite le confluent des rivieres Ishulo et Rutshuru a 
ete approuve. 

L'abreuvoir du betail de Kibumba (Congo) ne fonctiOIlllant plus, les 
eleveurs de la region ont ete autorises de venir abreuver leur be- . 
tail a la mare de Kikeri, en bordure des limites du Parc National. 
Cette mare fait d'ailleurs l'objet d'une tolerance par laquelle les 
natifs de l'endroit sont autorises a y puiser de l'eau en saison 
seche. 

Au COUL'S d'une inspection entre Ie lac Kivu et Ie volcan Rumoka LL 
a ete constate que la partie situee a l'Ouest de la piste menant a 
Fuko parait exempte d'infractions. Par contre, la zone s'etendant au­
tour de l'enclave de Nzuroporte de nombreuses traces de coupes de 
bois pratiquees par les habitants de 1 'enolave , qui considerent cette 
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zone comm.e leur etant retrOC8(iee. 

Malgre les engagements pris par l'Administration clu Ruanda-Urundi~ 
plus aucun travail de debroussaillement n'a ete ontrepris aux nou­
velles limites depuis janvier 1959. Toute l'aire retrocedee au Tamira 
est devenue Ie terrain de chasse de predilection des Batwa qui y bra­
connent, avec leurs chiens, d'une maniere systematique. 

Lors d'une inspection de 11.1 zone Kibumba-Tamira, entre 2.500 et 
2.650 m d'altitude, 96 habitants de Kibumba (hommes, femmes et en­
fants) furent surpris se livrant a 11.1 coupe de bambous en terrain 
retrocede. Des dizaines d'habitants de cette region parcourent regu­
lierement de grandes distances, porteurs de lourdes charges, recol­
tees a 700 m plus haut que leur village. La plantation de bambous 
aux abords des villages, pour les besoins coutumiers, aurait ete une 
mesure de bon sens propre a eviter 11.1 degradation des peuplements 
proteges. On ne slen est pas preoccupe. 

Uno nouvelle menace pese sur Ie Parc National Albert dans 11.1 par­
tie du Djomba, contigue a l'Uganda, ou resident depuis de noobreuses 
annees 250 familIes V/atutsi possedant environ 2.200 tStes de betail. 
Les autochtones, sujets du Mwami NDEZE, excedes par les deg~ts aux 
cultures resultant de 11.1 vaine p§.tul.'e des Watutsi, reclament leur 
depart. Mais 1 'Administration envisage d'amputer le Parc National 
Albert, pour y installer ces Watutsi sur des terres, cependant du 
Bwisha, alors quia quelques kilometres a l'Ouest existent de vastes 
regions pratiquement non peuplees. 

Au mois d'octobre 1959 une reunion confidentielle s'est tenue en­
tre les autorites territoriales du Kivu en vue d'examiner 11.1 situation. 
du Parc National Albert et d'en discuter les possibilites de demem­
brement tout au moins partiel. Le Service provincial des Titres fon­
ciers aurait ete charge de proceder a des enquStes. 

Le motif invoque est 11.1 situation demographique dont le develop­
pement ne pouvait etre prevu lors de 11.1 creation du Parc National. 
II semble qu'au CDurS de cette reunion, les interlocuteurs ne se 
soient pas preoccupes du caractere absolument temporaire de toute 
solution prise au detriment du Parc National Albert pour satisfaire 
les besoins en terres agricOles des populations en progression. 8i 
cette solution de facilite e~ait adoptee, nul doute que peu d'annees 
s'ecouleraient avant que Ie problema ne se pose a nouveau avec la 
m~me acuite car les ressources en terres fertiles du Parc National 
sont relativement reduites. La solution reelle reside dans une ex­
pansion centrifuge des populations vers l'Ouest, mais l'Administra­
tion y reste fermee; i1 est evident que pour elle le sacrifice de 
biocenoses protegees depuis trente ans importe peu du moment qu'il
apaise ses preoccupations du moment. 

Station de la Rwindi 

~'Institut a ete informe qu'etant donne les propositions des au­
torites locales et du Gouvernement General, Ie plafond de p@che, 
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accorde a la Cooperative des P@cheries indigenes du lac Edouard, est 
porte a 7.500 tonnes, a partir de l'annee /1960. 

Simultanement le M.inistre du Congo Belge et du Ruanda-Urundi et 
le Gouverneur de la Province du Kivu, ont propose d'etablir un aero­
drome dans l'enclave de la Cooperative des P@cheries indigenes du lac 
Edouard, a Vitshumbi, avec une extension de cette enclave. En contre­
partie, les plaines de secours de Vieux-Beni, d'Ishango et de Katanc2 
seraient abandonnees. Ces autorites ont ete informees de la desappro­
bation de l'Institut a un tel projet, non sans dangers du point de 
vue technique. 

Parmi les infractions relevees signalons que les p~cheurs ugandais 
ont recommence a p~cher dans les eaux congolaises. Un avertissement 
leur a ete donne par l'intermediaire des services de la Douane. A la 
fin du mois d'avril, une centaine d'autochtones ont envahi le Parc 
National Alber.'t dans la region de Kamande pour p@cher dans le lac 
Edouard. Ces Congolais ne paraissaient pas animes de mauvaises inten­
tions mais avaient ete influences par les menees d'un parti politique.
On leur avait fait croire qu'ils pouvaient se livrer impunement a la 
peche, Ie Parc National ayant ete supprime. La majorite de ces autoch·­
tones se retirerent aux premieres injonctions, mais un petit nombre 
d'entre eux se montra refractaire et l'intervention de la Force Pu­
blique fut necessaire pour mettre fin a cette incursion intempastive. 

Un nouveau recensement de la faune a ete effectue dans la region
situee au-dela de la Rutshuru. Les chiffres sont du m@me ordre de 
grandeur que les precedents. On observe une nette augmentation des 
topis dans le secteur de Kamuhorora, due a des concentrations sur les 
zones brulees experimentalement. 

Environ 600 herbiers ont ete expedies a l'Institut National pour
l'Etude Agronomique du Congo Belge, a Yangambi, pour determination. 

M. P.BAERT, Delegue aux Visites, a ete charge de la surveillance 
des travaux de construction depuis Ie depart de M. A.BERTOLUTTI, con­
ducteur de travaux. 

La maison du Delegue aux Visites a ete mise en service au mois de 
janvier. Le camp des gardes de Kisaka a ete reconstruit et est ter­
mine, la reconstruction de celui de Lunyasenge est en cours. 

Station de Mutsora 

II resulte de differentes enqu@tes menees par Ie Conservateur­
adjoint que la region la plus menacee, faisant l'objet des revendica­
tions tcrritorialea des leaders politiques, est situee en bordure du 
Maseki, au Nord-Est du Tshiaberimu, pres de la plaine de Kiavinyonge­
Museya. 

Les recensements de grands mammiferes ont ete poursuivis dans la 
savane de la Semliki. Ces comptages ont ete etendus vers Ie Nord, cou-· 
vrant ainsi toute la savans. Un recensement des oiseaux aquatiques a 
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a egalement ete effectue au deversoir du lac, a Ishango. 

La situation incertaine au Congo a entraj.ne une diminution du 
tourisme. Les resultats sl En font sentir a Ishango, comme ailleurs. 

Parc National de la KCill'§'!:~ 

Devant l'intensification du braconnage au Parc National de la Kagera 
et les depredations causees par les braconniers aux camps des gardes, 
dont six ont ete pilles et incendies au cours du mois de decembre 
1959, illl peloton de gendarmerie a ete detache pour assister Ie Con­
servateur dans les operations de repression. Des remerciements ont 
ete adresses au Resident special du Ruanda. 

Les infractions et les actes de vandalisme etant en majorite im­
putables a des Banyambo ver, :~nt du Tanganyika Territor~, Ie Ministre 
du Congo Belge et du Rua:uda-Urundi a ete sollicite d' intervenir au­
pres des autorites britanniques par la voie de l'atta~he diplomatiquq

'- a Leopoldville. 

Dans Ie courant du mois de fevrier, 4 gendarmes congolais se de-­
pla~ant en vehicule tOUH terrains, ont une seconde fois ete mis a la 
disposition du Conservateur pour l'accompagner dans ses tournees 
d'inspection. Toute la region lacustre du Parc National de la Kage­
ra a ete parcourue depuis Ie lac Mihindi jusqu'a Ihema, soit sur une 
distance de plus de 80 Kms. La presence de ces militaires a remonte 
Ie moral des gardes, tout en affirmant l'autorite du Conservateur. 
Cette intervention fut donc tres salutaire. 

Des opinions ont ete emises tendant a envisager, des maintenant, 
de faire des retrocessions territoriales en faveur des Banyambo. Lc 
Comite de Direction ne s'est pas rallie a cette maniere de voir. 
Seule une solution d'ensemble peut etre prise en consideration, au 
moment ou Ie gouvrenement aura fait connaitre ses intentions. 

La qualite des gardes du Parc National de la Kagera laissant a 
desirer il a ete ' envisage de recruter des gardes etrangers a la re­
gion. Toutefois, selon l'avis du Conservateur pareille mesure serait 
inopportune en raison de la situation politique et risque de faire 
surgir des conflits graves. 

Le probleme du ravitaillement des gardes a ete resolu par un ac­
cord realise avec Ie gerant du guest-house de Gabiro. Le supplement 
du cout actuel de la ration est compense par l'economie faite dans 
Ie domaine des transports, ainsi que dans l'utilisation rationnelle 
du personnel europeen de la Station. 

Parc National de la Garamba-* 
Le principe de l'ouverture du Parc National de la Garamba au tou­
risme a ete admis, suivant le voeu emis par Ie Ministre du Congo 

http:entraj.ne
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BeIge et du Ruanda-UrLUldi. Des suggestions en ce qui concerne les 
modalit~s d'application ont ~t§ demand~es ~ M. Ie Conservateur en 
Chef. L'ouverture d'Ull circuit touristique, au depart de Nagero et 
aboutissant a Faradje, a ebe reportee a l'annee prochaine. En raison 
du manque de visibilite, la periode de circulation sur cette piste 
a ate fixee du ler fevrier au 31 mai de chaque annee. 

Aucune demande de retrocession de terres n'a ete introduite par 
les populations autochtones limitrophes. 

La.. reserve creee par Ie Soudan en bordure du Parc National de 
la Garamba est effectivement gardee et 1es resultats de cette pro­
tection paraissent efficaces. 

Un serieux effort de redressement a ete entrepris dans Ie do­
maine de la surveillance. 

Par suite des restrictions budgetaires, quelques travailleurs 
ont du etre licencies, dont certains en service depuis la creation 
de la Station. 

Parc National de 1 ~Upemba 

Station de Lusinga 

M. Ie Conservateur en Chef a fait part de la gravite de la situ8.'­
tion entrainee par la reinstallation de populations dans Ie Parc Na­
tional de l'Upemba et de son intervention aupres du Vice-Gouverneur 
General, Gouverneur du Katanga. Ce dernier lui a signifie que dans 
les circonstances actuelles l'evacuation des populations, illicite­
ment reinstallees dans Ie Parc National, etait impossible. 

II convient de noter que toutes les reinstallations signa1ees, comme 
toutes les pratiques menees dans Ie Parc National de l'Upemba, n'ont 
rencontre aucune opposition de la part de l'Administration territo­
riale. 

Au cours du mois d'avril des differends ont surgi tendant a une 
repartition des terres entre partis politiques. Des assai11ants ar­
mes ont chasse les gardes de leur poste situe dans Ie Parc National. 
M. J.de WILDE, Conservateur a la Station de Lusinga, ayant fait des 
remarques sur la degradation des tetes de source au Parc National de 
l'Upemba, consecutives selon lui a des feux courants, une tentative 
de protection d'une tete de source, choisie a cet effet, est en cours 
de realisation au moyen de feux preventifs circonscrits et contreles. 

Conformement au programme plaQant la periode d'instruction des 
gardes durant les mois de saison des pluies, un premier contingent 
de 27 gardes a suivi l'instruction sous la direction du Chef de la 
Station. 
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Station de Kayo 

Deux parcel1es f&i:3ant partie de la concession de M. J . LEBRUN 
ont ete reprises, dont une par rachat, en vue de l'installation de la 
Station du Secteur Sud du Parc National de l'Upemba. La construction 
et l'amenagement de la Station est en cours d'execution, suivant les 
plans soumis par Ie Conservateur-adjoint, et sous reserve de quelques 
modifications de detail. 

L'experience a prouve la necessite et l'utilite de grandes ran­
donnees de surveillance jusqu'au coeur de la reserve naturelle, Ie 
braconnage n'etant pas seulement pratique en limite mais s'etendant 
jusqu'au centre de 10. reserve. 

Le Comite de Direction a marque son accord a l'etablissement d' 
un circuit touristique dans Ie secteur Sud. 

Un mirador a ete construit a la mare Mutoma Ntambo, a 50 Km de 
Lubudi et a 33 Km de la Station de Kayo. Cet edifice, parfaitement 
dissimule, permet de faire des observations sur 10. faune de 10. region" 
Des ponts sur la Gulungu, Lungeya et Kulumaziba ont ete construits 
pour faciliter la circulation de surveillance et Ie controle des 
postes de gardes. 

Etude des collections scientifiques 

L'activite du personnel de la section entomologique de l'Insti­
tut a ete consacree a la preparation et au triage par famille des 
recoltes de la Mission d'exploration des secteurs Nord du Parc Na­
tional Albert, a l'etiquetage definitif des Lamiinae et des Dytisei­
dae du Parc National de la Garamba, a la preparation et a. l'embal­
lage des envois destines a. des speeialistes et a 10. receptio~ des · 
envois de 1VI. J. VEI?SCHUHEN, Charge de mission permanent. 

M. G.FAGEL, Fntomologiste, a continue l'etude des Pinophilini 
du Parc National de 10. Garamba, en dehors de ses travaux d'organisa­
tion et de surveillance d.e la section. 

M. J.VERBEKE, Assistant-Chef de Travaux, a aeheve la descrip­
tion des especes nouvelles des Tachinidae du Parc National de 10. Ga­
ramba et a redige 1 'introduction dumanuscrit sly rapportant. 

M. P.VANSCHUYTBROECK, Entomologiste-adjoint, a etabli un manus­
crit sur les Toxopodinae du Parc National de 10. Garamba et prepare 
un second travail sur les Toxopodinae, Nematopodinae et Meroplinae 
du Parc National de 1. 'Upemba. ­

M. H.SYNAVE, Entomologiste-adjoint, poursuit l'etude des Lopho­
didae du Pare National de la Garamba. 
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En ce qui conCt::rne la botanique, lVI. R.TOURNAY, Botaniste de 
l'Institut, poursuivi l'etude des Euphorbiacees des recoltes de la1'1. 

mission d'exploration du Parc National de la Garamba. 

Publications 

Les publications suivantes sont sorties de presse depuis la der­
niere seance : 

Exploration du Parc National Albert 

IV. Mission J.LEBRUN (1937-192§) 

Fasc.2.- J.LEBRUN (Bruxelles) Etudes sur la Flore et la Vegetation 
des champs de lave au Nord du lac Kivu. 

IX. Mission F.BOURLIERE-J.VERSCHUREN 

Fasc.l.- F.BOURLIERE (Paris) et J.VERSCHUREN (Rutshuru) Introduction 
a l'Ecologie des Ongules du Parc National Albert 

Iconographie 

Des envois reguliers de photographies en noir et blanc sont ef­
fectues par M. J.VERSCHUREN, Charge de mission permanent. 

M. J.de HEINZELIN, Charge de mission, a remis 107 photographies 
en noir et blanc et 4 films en couleurs sur la mission qu'il accom­
plit en 1959. 

Une serie de cliches typographiques ont ete remis en don par la 
revue IIBelgique d'Outremer". Ces cliches, realises au depart de do­
cuments photographiques appartenant ~ l'Institut, ont servi a l'il ­
lustration d'art~cles consacres aux Parcs Nationaux du Congo BeIge. 

Deux films 16 mID en couleurs sur l'eruption du Kitsimbanyi en 
1958 ont ete remis par M. A.MEYER, Charge de mission de l'Institut. 

Propagande 

En raison des circonstances, la propagande a ete l'objet d'un 
effort tout particulier. II importe, en effet, d'initier les Congo­
lais aux buts poursuivis par l'Institut et de faire ressortir l'inte­
ret economique des Parcs Nationaux qui constitue l'aspect Ie plus 
susceptible de retenir l'attention des futurs detenteurs du pouvoir 
au Congo. 

Deux notables du Kivu, Gervais BARIZI et Jean-Marie KITI TWA , qui 
se trouvaient a Bruxelles pour assister aux travaux de la "Tahle 
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ronde" ont ete invites afin de les documenter sur les activites de 
l'Institut. 

Desoontacts ont ete pris avec M. R.BAVASSA, attache de presse au 
Ministere du Congo BeIge et du Ruanda-Urundi. Le texte de quatre 
causeries radiophoniques sur les buts et les realisations de l'Insti­
tut a ete redige. Deux de ces causeries ont deja ete enregistrees 
et ont ete envoyees aux services de radiodiffusion de Leopoldville 
qui sont charges d'en faire la traduction dans les diffe=entes lan­
gues congolaises a l'intention des emetteurs provinciaux. 

Les Conservateurs ont rcgu des instructions de porter Ie prin­
cipal de leur activite sur une propagande dans les milieux autoch­
tones en fave~r des Parcs Nationaux du Congo BeIge. Des conferences 
ont Gte donnees dans les milieux coutumiers par M. M.MICHA, Conser­
vateur en Chef, M. O.KINT, Conservateur-adjoint a la Station de Mut­
sora, et M. J.VERSCBUREN, Charge de mission permanent. Ces conferen­
ces sont bien accueillies et les resultats enregistres sont encoura­
geants. 

Une campagne est menee dans les milieux scientifiques interna­
tionaux afin d'attirer l'attention sur la menace dont est l'objet Ie 
sanctuaire des gorilles de montagne du Parc National Albert. De nom­
breux journaux et revues belges et etrangers ont repondu a l'appel. 
Cette campagne a egalement pour but de souligner l'interet interna­
tional des Parcs Nationaux. 

La notice de vulgarisation "Protegez les Pares Nationaux" a ete 
publiee en trois langues et sa diffusion a ete assuree dans les mi­
lieux interesses. Cette note a ete traduite en Kiswahili et les sta­
tions d'Afrique ont ete pourvues des exemplaircs necessaires pour 
etre distribues dans les milieux autochtones. Deux notes consacrees 
a la Protection de la Nature ont ete imprimees sous forme de plaquet­
te et servent de·materiel de propagande pour la defense de l'oeuvre 
de l'Institut. Elles s'intitulent "Protection de la Nature et evolu­
tion humaine", par P.L.DEKEYSER, de l'Institut d'Afrique noire a Da­
kar, et "L'Avenir de la Protection de la Nature dans les Etats de la 
Communaute", par R. .MALBRANT, Me mbre du Conseil Economique de Ia Re­
publique Frangaise. 

Considerant la necessite d'intensifier la propagande en faveur 
des Parcs Nationaux par des articles de presse, l'Institut s'est at­
tache la collaboration de M. A.NlANKO"WSKI, journaliste. Sous sa signa­
ture une serie d'nrticles ont paru dcms l'''Essor du Congo" et dans 
Ie "'Pourquoi Pas-Congo". 

Une brochure de propagande est actuellement en preparation, dans 
laquelle seront reprises les considerations generales figurant au 
rapport annuel pour l'exercice 1959. Cette publication sera illus­
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tree au moyen de documents iconographiques de l'Institut et, en vue 
de l'etoffer, certaines observations originales realisees dans les 
Parcs Nationaux y seront incorporees. 

LA REVUE FRAlTCAISE editcra prochainement un numero special sur les 
realisations de la Belgique au Congo. L'Institut participe aux frais 
de cette publication, qui comprendra un chapitre consacre aux Parcs 
Nationaux du Congo Belge. 

Dans Ie cadre d' un progr2.mme d' amelioration de l' enseignement 
des Sciences aux Etats-Unis et sous les auspices de la National 
Science Foundation, M. R.BOUILLENNE, Directeur de l'Institut et du 
Jardin Botaniques de l'Universite de Liege et Membre de la Commis­
sion de l'Institut, a donne un cycle de conferences dans 18 insti ­
tutions universitaires americaines. Parmi les sujets traites figu­
rait "In the Wild of the Belgian Congo Albert National Park" qui a 
Buscite un tres grand interet. 

M. R.F.INGER, Conservateur au Chicago Natural History Museum, a 
donne une conference illustree sur la mission d'etude des Batraciens 
qu'il a accomplie au Parc National de la Garamba. 

M. F.FOULON, Conservateur du Parc National de Furfooz, a donne 
une conference sous les auspices de l'Association "Ardenne et Gaume" , 
au cours de laque11c i1 a evoque les realisations de l'Institut des 
Parcs Nationnux du Congo BeIge. 

Les conferences suivantes furent donnees par M. Ie Docteur J. 
LARUEIJLE, Charge de mission ll1l.e l' Institut : 

Ie 12 janvier 1960 : 	 "A travers les Parcs Nationaux du Congo BeIge", 
dev2nt la section d'Alost de l'extension de 
l'Universite de Gand "Hoger Onderwijs voor het 
Volk". 

Ie 23 janvier 1960 	 "Geologie et Pedologie au Parc National de la 
Kagera", devant la"Geologisch Genootschap" a 
Anvers. 

Ie 3 fevrier 1960 	 "Les Parcs Nationaux du Congo BeIge", a l'Uni­
versite de Gand. 

Ie 4 fevrier 1960 	 "Les gr"andes catenas au Parc National de la Ka­
gera (note preliminaire), devant la "Societe 
BeIge de Pedologie" a Bruxel1es. 

Representation 

M. V.VltN STRAELEN, President, a ete charge officiellement par Ie 
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Ministre du Congo BeIge et du Ii_uanda-Urundi do representer Ie Congo 
BeIge a l'Assemblee Generale de l'Union Internationa1e pour 1a Con­
servation de Ia Nature et de ses Ressources, qui se tiendra a Var­
sovie et a Cracovie au mois de juin 1960. M. W.ROBYNS representera 
egalement 1lInstitut. 

Au programme du Veme Congres Forestier Mondial, organise a Seat·· 
tIe par Ie Department of state des Etats-Unis d'Amerique, du 29 aout 
au 10 septembre 1960, figure Ie sujet : "Les Parcs nationaux et re­
serves d'Afrique : leur importance et 1es problemes de l'avenir". M. 
W.ROBYNS, Directeur du Jardin Botanique de l'Etat, est designe pour 
repres:enter 11Institut a ce Congres en qua1ite de 1er delegue. M. 
C.DONIS, Professeur a l'Institut agronomique de l'Etat a Gembloux, 
delegue de 11Institut National pour l'Etude Agronomique du Congo Bel~ 
ge, en qualite de 2eme delegue. 

M. E.LELOUP, Chef de la Section Scientifique, a ete delegue pou!' 
representer 11Institut au IIeme Congres des Instituts d'Etudes afri ­
caines, qui slest tenu a Paris, du 6 au 9 janvier 1960. 

5. STATUT FUTUR DE L'INSTITUT. 

Le President fait part qulaucune directive n'a ete communiquee, 
jusqu'a present, au sujet du stutut futur de l'Institut dont la po­
sition dans Ie cadre du futur Etat independant du Congo ne para1t 
pas encore avoir ete determinee. 

M. M.Van den ABEELE, Administrateur General, De1egue du Ministre 
du Ministre du Congo BeIge et du Ruanda-Urundi, fait part de son es­
poir de voir Ie futur Gouvernement de l'Etut congolais ne pas mecon­
naitre les services eminents que l'Institut des Parcs Nationaux du 
Congo BeIge a rendu a la cause de 1a protection de 1a Nature et aux 
populations congo1aises en conservant, aussi intacts que possible, 
les territoires confies a sa gestion. II ne doute pas que certaines 
difficultes seront rencontrees, mais il est convaincu que l'amour­
propre du nouvel Etat sera sensible a 1a possession de ces Parcs Na­
tionaux qui jouissent dlune reputation considerable dans Ie monde. 

En usant d'une tres grande puissance de conviction, M. Van den 
ABEELE estime qu'il y a de serieux espoirs de reussite. A propos de 
la protection des gorilles, il a eu l'occasion d'exposer a certains 
congolais les raisons des mesures de protection et a rencontre une 
tres grande comprehension de leur part des qu'ils eurent saisi l'in­
teret direct de celles-ci. 

M. Van den ABEELE considere que tout doit etre fait pour con­
vaincre les futurs gouvernants de l'interet des Parcs Nationaux et 
ajoute que dans cette action la collaboration etrangere sera pre­
cieuse car elle sera certainement d'un plus grand poids que nos 
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propres efforts. 

Le President evoque les projets d'internationalisation des 
Pares Nationaux dans Ie m011de et cite les accords internationaux 
qu'il a deja ete possible de realiser, notamment en ce qui concerne 
la chasse a la baleine, les peches maritimes et la protection des 
oiseaux. 

DECLARATION DE M. Ch.VANDER ELST. 

Le 15 janvier 1955 se tint la premlere reunion du Comite de Di­
rection actuel et je me souviens encore, comme d'hier, des paroles 
que nous adressa la President. Apres nous avoir souhaite la bienve­
nue, il nous decrivit en termes assez sombres l'avenir qui atait 
reserve aux Reserves integrales, NOS PARCS, du Congo BeIge. II insis-­
ta sur Ie fait que les Autorites, loin de nous manager l'entier appui. 
sur lequel nous pouvions compter, nous rendraient souvent la t~che 
difficile. Pour ma part, je l'avoue, je trouvai ces paroles teintees 
d'un pessimisme exagere et je me souvenais du propos si souvent tenu~ 
"intransigeance des Parcs Nationaux". 

Aujourd'hui que les circonstances me suggerent de voir en quell ", 
mesure les propos pessimistes du President etaient justifies. 

Au Parc National de la Garamba, rien de particulier ne vint troubler 
la gestion de ce Parc et Ie cas etant tout-A-fait exceptionnel merite 
d'etre note. 

Au Parc National Albert, par contre, les choses se presentent bien 
diff~remment et je me contente de citer quelques difficultes que 
nous d~mes affronter : 

Route des Watalinga 
Route du Mushari 
Route de Rnhengeri A Rutshuru (non realisee) 
Retrocession de 7.000 hectares en Territoire de Ruhengeri, ce 

qui devait mettre fin aux divagations du betail en ce secteur des 
volcans; nous ne savons que trop bien que ce fut un vain sacrifice. 

Abandon du lac Edouard 
Suppression du credit de 25.000.000,- frs pour la realisation 

de la Rwindi 
Camps de cantonniers maintenus A l'interieur du Parc 
Elargissement de l'escarpement de Kabasha 
Projet de mise en valeur de la plaine de la Rutshuru 
Paysannats chez les Bashu et chez les Wasongora 
Activites destructrices de la Mission Immigration des 

Banyaruanda (M.I.B.). 

Au Parc National de In Kager~ on eut la satisfaction d'enregistrer 
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Ie depart des Banyambo mais, par contre, 10. refonte totale des limi­
tes du Parc et du Territoire-Annexe, conformement aux etudes preli ­
mi~aires fnites par M. Ie Vice-Gouverneur General, l'Administrateur 
de Territoire de Kibungu et Ie Conservateur du Parc, n'eut jamais de 
suite. 

Dans Ie cadre de la lutte contre la mouche tse-tse, il a ete en­
visage de supprimer tous les epineux de plus de 5 m. qui se trouvent 
en Territoire-AnnexE.' , mais jusqu' a present, et heureusement, rien 
n'a ete fait dans ce sense 

Au Parc National de l'Upemb~ les choses ne pouvaient etre plus graves 
qu'elles ne Ie furent puisqu'il fut question de Ie supprimer pure­
ment et simplement. On n'alla pas aussi loin que cela et une nouvelle 
Commission composee de M. Jean de LIMBOURG, Substitut du Procu~eur 
du Roi a Elisabethville, de l'Officier de Chasse M.GEORIS, du Con­
servateur du Parc National de l'Upemba et des divers Administrateurs 
des Territoires intercsses, refit des enquetes et deposa un rapport
qui devait donneI' au Parc son aspect definitif. L'Institut s' inclina 
devo.nt les depositions formulees par cette Commission, s' imaginant 
ainsi sauver ce qui pouvait et devait l'etre. Sacrifice inutile car 
les Autorites ne prirent aucune disposition pour dormer a cea nou­
velles limites un caractere legal. 

Rendons hommage a cette Commission, et plus particulierement a 
son President qui, dans des circonstances souvent difficiles, reali ­
sa un travail meritoire. 

Aujourd'hui la situation est pire que jamais et toute la par­
tie Nord du Parc est occupee illegalement par des populations relati ­
vement nombreuses. 

L'histoire du Parc National de la Salonga est celIe de la peau 
de che.grin. 

Je pourrais encore m'etendre sur de nombreuses autres difficul­
!es qui fnrent rencontrees: penetrations illicites sous Ie couvert 
de pacage, de chasse et de peche et qui ne furent pas sanctionnees 
par des peines de police suffisantes. De temps en temps il se fit 
que des magistrats et des fonctionnaires nous apporterent une aide 
precieuse, ma:i_s les exemples en sont trop rares. Certains concepts 
juridiques nous furent particulierement prejudiciables et rien n'a 
ete fait pour les modifier. 

Enfin, nos garaes possedent un statut juridigue, maia nous ne 
l'avons obtenu qu'en abandonnant une partie de nos aroits. Nos gardes 
ne sont toujours pas armes ce qui reduit d'une fagon appreciable 
la valeur de cettc force de police, dont Ie cout d'entretien est 
pourtnnt fort eleva. 
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De tout cela je crois pouvoir en temoigner car, du 15 janvier
1955 au 15 avril 1960, je me suis rendu six fois, a titre personnel, 
au Congo et j'y ni consacre chaque fois une partie notable de mon 
temps & la visite de nos Parcs. 

Aujourd'hui meme, a 40 jours de l'independance, nous ignorons 
encore toujours quelles dispositions ont ete prises par le Gouverne­
ment Belge pour essayer de maintenir ce qui a ete realise jusqu'a 
present et, si nous devions etre interroges par nos collaborateurs 
d'Afrique sur leur sort futur, nous serions bien en peine de pouvoir 
leur repondre. Ce sont 1& des conditions de travail lamentables. 

II m'a semble indispensable de proceder &ce rapide inventaire, 
cal' j'ai la conviction intime que Ie Comite de Direction a fait tout 
ce qu'il pouvait, et meme plus, pour maintenir l'oeuvre de ses pre­
decesseurs. II serait injuste de lui imputer In responsabilite de 
ce triste bilan, cette responsabilite appartient a d'autres. 

M. Van den ABEELE : On nous dit, avec certaines raisons, que les ma­
gistrats et les fonctionnaires de l'Administration ont trop facile­
ment manifeste des tendances a faire des concessions au detriment 
des Parcs Nationaux. Je puis assurer que, si l'on n'avait pas fait 
de concessions, des Parcs Nationaux entiers n'existeraient plus • 

. Nous 	 avons toujours resiste avec patience, mais il fallut bien s'in­
cliner devant des necessites absolues. Ce n'etait pas une solution 
que de rechercher des compromis et une intransigeance totale pouvait . 
avoir des consequences tres graves sur des populations qu'il est dif ­
ficile de convaincre. 

On nous d.it que Ie Gouvernement n'a pas pris les mesures neces­
saires pour cr6cr d'autres Parcs Nationaux: en realite, il a ete 
jUg3 preferable de laisser cette initiative aux futurs gouvernants 
congolais qui, smls aucun doute, s'entourneront de moins de conside­
rations que nous pour prendre des mesures de protection et certai ­
nement se montreront beaucoup plus severes pour les faire respecter. 

M. R.BOUII,LENNE s'inquiete d'un commerce d'armes trop libre, 

au cours de prochaines annees, dont la grande faune p~tirait tra­

giquement car la notion du respect de l'animal est inexistant chez 

les Congolais. II n'est pas certain que les autorites congolaises 

pourront imposer leur volonte dans ce domaine. 


Reprenrrnt la parole, M. Van den ABEELE dit sa conviction qu' 
apres certains remous inherents a l'installation de nouvelles struc­
tures, le Gouvernement congolais de demain sera un gouvernement fort 
dont on pourra attendre beaucoup si l'on arrive a Ie convaincre. 
II faudra lui dire, parlant des Pares Nationaux : "Voila vos cathe­
drales dDnt Ie Roi Albert a voulu doter votre patrimoine culturel." 
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M. G.~illNGENOT est rendu sceptique par l'exemple de la C8te d'I ­
voire ou, dit-il, Ie Gouvernement s'est montra convaincu de la ne­
cessitedo~protection des ressources naturellcs, mais si on le trouve 
pleinement d'accord sur Ie principe, sur Ie plan pratique il ne fait 
absolument rien. 

M. Th.MONOD est d'avis qu'il faut se tourner resolument vers 
les possibilites offertes par l'intervention des Nations-Unies pour 
l'internationalisation des Parcs Nationaux et reserves et qu'il con­
vient de mettre a profit les prochaines conferences de l'Union In­
ternationale pour In Conservation de la Nature et du Conseil Scien­
tifique au Sud du Sahara, pour engager le probleme dans cette voie. 
Ces opportunit6s sont a saisir pour attirer l'attention des gouver­
nants congolais sur leurs responsavilites. 

M. P.STANER termine en evoquant les arguments qu'il conviendra 

de mettre en evidence pour convaincre les futurs dirigeants congo­

laisde In necessite de maintenir les Parcs Nationaux. Du moment 

qu'ils seront penetres de la valeur du patrimoine mondial que re­

presentent les Parcs Nationaux, leur orgueil national les incitera 

a mettre tout en oeuvr(; pour en assurer 1,'1 conservation. 


La seance est levee a 12 heures 45. 

LE PRESIDENT, LE SECRETAlRE DE LA CONlliiISSION, 

//I~~ 

'/ 

V. VA.N STRAELEN. 


